
Fermeture temporaire des campus universitaires au Burundi

APA, 14-03-2014Bujumbura (Burundi) - Les campus universitaires du Burundi sont temporairement fermÃ©s depuis ce
vendredi, suite au mot dâ€™ordre de grÃ¨ve illimitÃ©e dÃ©crÃ©tÃ© depuis mercredi par les Ã©tudiants des UniversitÃ©s publiques
(Ecole Normale SupÃ©rieure, lâ€™UniversitÃ© du Burundi et lâ€™Institut de PÃ©dagogie AppliquÃ©e) du BurundiCes Ã©tudiants
contestent l'ordonnance ministÃ©rielle du 12 FÃ©vrier 2014 portant "modalitÃ©s d'assistance aux candidats Ã©ligibles Ã 
l'enseignement supÃ©rieur au titre de l'annÃ©e acadÃ©mique 2013-2014" et du dÃ©cret prÃ©sidentiel du 7 janvier 2014. 
Ces deux textes portent rÃ©organisation de la commission de gestion des bourses d'Ã©tudes et de stages et fixant les
principes gÃ©nÃ©raux d'octroi, de reconduction, de retrait et de rÃ©tablissement des bourses d'Ã©tudes et de stages.Dans les
campus, les Ã©tudiants sont entrain de plier bagages et de rentrer chez eux dans le calme. Quelques policiers ont Ã©tÃ©
dÃ©ployÃ©s Ã  l'entrÃ©e des campus mais, tout Se passe dans la quiÃ©tude. Au Campus Mutanga, des Ã©tudiants Ã©taient en
train de percevoir leur bourse du mois de mars et pourront ainsi avoir le ticket pour rentrer chez eux.Le professeur
Joseph Ndayisaba, spÃ©cialiste des questions liÃ©es Ã  l'Ã‰ducation, contactÃ© par APA lors de notre passage Ã  l'UniversitÃ© du
Burundi, a indiquÃ© que la mesure de limiter les Ã©tudiants boursiers est dictÃ©e par le fait que les moyens dont dispose l'Ã‰tat
ne permettent plus d'octroyer la bourse Ã  tous les Ã©tudiants dont le nombre augmente annuellement de 11% dans les
universitÃ©s publiques. Actuellement, a-t-il dit, le nombre d'Ã©tudiants s'Ã©lÃ¨ve autour de 40.000, ils seront autour de 50.000
en 2015. Ce nombre, a-t-il dit, constitue 40% car 60% des Ã©tudiants sont dans les universitÃ©s privÃ©s. Le professeur
Ndayisaba a fait savoir que chaque annÃ©e l'Etat du Burundi vote un budget de prÃ¨s de 13milliars de FBU pour les
bourses, ce montant ne peut pas Ãªtre augmentÃ© chaque annÃ©e compte tenu des moyens limitÃ©s de l'Etat.Selon lui, le
problÃ¨me qui se pose est que les Ã©tudiants n'ont pas Ã©tÃ© prÃ©venus. La solution est que les Ã©tudiants et les autoritÃ©s
acadÃ©miques puissent s'asseoir pour voir comment limiter les consÃ©quences de cette mesure surtout pour les Ã©tudiants
issus de familles pauvres ou qui ne peuvent pas avoir un logement en dehors du campus.Par exemple, a-t-il dit, les
3.000 milles chambres disponibles au campus Mutanga serait octroyÃ©s Ã  ces derniers. Dans un pays oÃ¹ plus de 67% de
la population vit en dessous du seuil de pauvretÃ©, d' aprÃ¨s les donnÃ©es du PNUD, le professeur reconnaÃ®t qu'il sera
difficile pour les enfants issus de familles modestes d'Ã©tudier. A la question de savoir si l'Etat ne pourrait pas octroyer
des prÃªts bourses aux Ã©tudiants, il a rÃ©pondu qu'il serait difficile Ã  l'Etat de recouvrer cet argent du fait que les Ã©tudiants
qui terminent l'universitÃ© ne sont pas embauchÃ©s juste aprÃ¨s les Ã©tudes.Les enquÃªtes menÃ©es sur le chÃ´mage en 2006,
montrent d' aprÃ¨s le professeur Ndayisaba, qu'un Ã©tudiant qui terminait l'universitÃ© en 2006 passait en moyenne trois
ans au chÃ´mage avant d'Ãªtre embauchÃ©, actuellement ce dÃ©lai doit avoir beaucoup Ã©voluÃ©.Par ailleurs, le ministre de
l'enseignement supÃ©rieur et de la recherche scientifique Joseph Butore a sorti jeudi une dÃ©cision excluant pour deux
annÃ©es acadÃ©miques 5 reprÃ©sentants des Ã©tudiants et supposÃ©s meneurs de la grÃ¨ve qui secoue actuellement les
campus publics. Leur rÃ©inscription sera conditionnÃ©e par la signature individuelle d'un acte d'engagement.La mÃªme
dÃ©cision stipule que les inscriptions aux cours pour l'annÃ©e acadÃ©mique 2012-2013 sont annulÃ©es pour tous les Ã©tudiants
de l'universitÃ© du Burundi et de l'ENS. 
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